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Les compétences en lecture, 
en calcul et en géométrie 

des élèves à l’entrée 
au CE2 et en sixième

DIRECTION
DE L’EVALUATION 

ET DE LA PROSPECTIVE

Les nomenclatures de compétences en lecture, en calcul 
et en géométrie définies par la DEP, l’Inspection générale 
et les directions pédagogiques proposent une approche 
hiérarchisée des contenus des exercices figurant dans les 
protocoles d’évaluation diagnostique de masse de CE2 et 
de sixième et permettent une première approche des 
résultats des élèves à ces évaluations.
Ainsi, en septembre 1994, huit élèves sur dix entrent en 
CE2 en maîtrisant les compétences de base en lecture 
(connaître les mots courants, déchiffrer les mots incon
nus), et six sur dix les compétences de base en calcul et 
matrisent donc l’addition des entiers.
De façon analogue, six élèves sur sept entrent en sixième 
en matrisant au moins les compétences de base de lec
ture (saisir l’explicite d’un texte). Huit élèves sur dix maî
trisent au moins les compétences de base de calcul 
(connatre et utiliser les entiers, connatre les règles élé
mentaires sur les décimaux) et six entrants en sixième sur 
dix matrisent au moins les compétences de base de 
géométrie (connatre et tracer des figures usuelles dans le 
plan).

En 1993, pour mieux caractériser de façon simple et 
utile les acquisitions des élèves en début de CE2 et 
de sixième, une nomenclature des compétences en lec

ture ou en calcul a été définie à partir des épreuves 
d’évaluation utilisées à la rentrée 1992. Cette nomencla
ture propose une répartition des items en lecture et en 
calcul selon trois niveaux hiérarchisés : compétences de 
base, compétences approfondies et compétences remar
quables.

Cette année, les épreuves de français et de mathémati
ques utilisées à la rentrée 1994 à l’entrée en CE2 et en 
sixième ont fait l’objet d’une analyse de résultats selon ces 
nomenclatures. Les items en géométrie de l’épreuve de 
sixième ont également été intégrés dans l’analyse.

La répartition des items en lecture, en calcul et en géomé
trie selon les trois niveaux de compétences a été établie 
conjointement avec les inspections générales de lettres et 
de mathématiques, les directions pédagogiques du minis
tère (Direction des écoles et Direction des lycées et collè
ges) et la Direction de l’évaluation et de la prospective, à 
partir de la seule analyse du contenu de chaque item.

La mise en perspective des résultats de 1994 et de 1992 
montre que la répartition des élèves selon les trois niveaux 
de compétences en lecture et en calcul est du même ordre 
de grandeur. Les écarts constatés proviennent essentiel

lement des exercices utilisés qui sont renouvelés annuel
lement, et dont les niveaux d’exigence peuvent varier 
d'une année à l’autre dans un même bloc de compéten
ces. La lecture des résultats doit donc être faite toujours 
en référence à l’épreuve utilisée et les répartitions ne 
peuvent être comparées terme à terme.

■  En septem bre 1994, sur dix entrants en CE2,

- deux ne maîtrisent pas les compétences de base en 
lecture (reconnaître des mots courants, déchiffrer des 
mots inconnus et comprendre un texte simple) ;

- huit maîtrisent les compétences de base, parmi lesquels 
près de six maîtrisent uniquement celles-ci ; entre un et 
deux maîtrisent les compétences de base et les compé
tences approfondies (retrouver des informations simples 
contenues de manière non explicite dans un texte) ; enfin, 
un peu plus d'un sur vingt maîtrise les compétences re
marquables en lecture (comprendre un texte en mettant 
en relation les informations qu’il contient), et donc l’en
semble des compétences.

Parmi les élèves qui ne maîtrisent que les compétences 
de base en lecture (59 % des élèves en début de CE2), 
près d'un sur deux a répondu à au plus 8 des 15 items qui 
composent le bloc des compétences approfondies, et 
est donc éloigné du seuil de réussite fixé à 75 % des
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items. A l’opposé, un élève sur quatre a correctement 
répondu à 10 ou 11 des 15 items (c’est-à-dire est proche 
du seuil de réussite qui correspond à 75 % des 15 items, 
soit 12).

En ce qui concerne le calcul, sur dix entrants en CE2,

- quatre ne maîtrisent pas les compétences de base (con
naître les nombres entiers et les additionner, exploiter un 
tableau à double entrée) ;

- six maîtrisent ces compétences dont quatre maîtrisent 
uniquement ces compétences de base ; un peu plus d’un 
maîtrise les compétences de base et les compétences 
approfondies (soustraire et multiplier des nombres en
tiers) ; enfin, un peu moins d’un maîtrise les compétences 
remarquables (analyser et résoudre les problèmes), et 
donc l’ensemble des compétences.

À l’entrée en CE2, quatre élèves sur dix ne maîtrisent pas 
encore les techniques de soustraction et de multiplication 
d’entiers mais, à ce moment du parcours scolaire, seule 
la maîtrise de l’addition d’entiers est requise. En revanche, 
quatre élèves sur dix ont, à l’entrée en CE2, des difficultés 
avec la technique de l’addition d’entiers.

Tableau I  -  Répartition des élèves de CE2 
selon les niveaux de lecture et de calcul en 1994

Lecture C alcu l

Ne m a îtr ise n t pas les com pétences de base 20,7  % 40,8  %

M aîtrisen t un iquem en t les com pétences de base 59,1 % 4 1 ,6 %

M aîtrisent auss i les com pétences app ro fond ies 1 3 ,7 % 10,1 %

M aîtrisent en ou tre  les com pétences rem arquab les 6,5  % 7,5  %

Ensem ble 1 0 0 % 1 0 0 %

Puisque les élèves ont passé les deux épreuves, il est 
intéressant de croiser les deux nomenclatures afin d’obte
nir la répartition des élèves selon leurs niveaux de com
pétences en lecture et en calcul (tableau II).

Un élève sur six se situe en dessous des compétences de 
base en lecture et en calcul. À l’inverse, 2,6 % des élèves 
entrant au CE2 maîtrisent les compétences remarquables 
à la fois en lecture et en calcul. En 1992, les pourcentages 
observés étaient respectivement de 13,1 % et de 4,2 %, 
ce qui est très proche.

Ces résultats montrent également que la répartition des 
élèves est sensiblement identique dans les deux domai
nes. La moitié des élèves ont un niveau identique (dans 
notre nomenclature) en lecture et en calcul, si l’on totalise 
les pourcentages de la diagonale du tableau II. Si on 
élargit cette diagonale, en incluant les élèves dont les 
niveaux diffèrent d’une unité, la proportion atteint près de

Tableau II - Répartition des élèves de CE2 
selon les niveaux de lecture et de calcul en 1994

X " \ C a l c u l  

Lecture  \
N iveau 1 N iveau 2 N iveau 3 N iveau 4 Tota l

N iveau 1 1 6 ,8 % 32,2  % 0,6  % 0,1 % 20,7 %

N iveau 2 22,3  % 28,4  % 5,8  % 2,6  % 59,1 %

N iveau 3 1 ,6 % 7,6 % 2,3  % 2,2 % 1 3 ,7 %

N iveau 4 0,1 % 2,4  % 1 ,4 % 2,6 % 6,5  %

Total 40,8  % 4 1 ,6 % 10,1 % 7,5  % 1 0 0 %

93 %. À l’inverse, seuls 0,2 % des entrants au CE2 ont des 
niveaux extrêmes opposés dans les deux disciplines.

Si l’on cherche à montrer en quoi les élèves qui ne maîtri
sent pas les compétences de base en lecture ou en calcul 
et ceux qui maîtrisent l’ensemble des compétences se 
distinguent de par leurs caractéristiques socio-démogra
phiques, il ressort que près de trois enfants d’ouvriers sur 
dix ne maîtrisent pas les compétences de base en lecture, 
contre un enfant de cadre supérieur sur dix. En ce qui 
concerne les compétences de base en calcul, les propor
tions sont de un enfant d’ouvrier sur deux, et de un enfant 
de cadre supérieur sur cinq. À l’autre extrémité, 6 % des 
enfants d’ouvriers et 17 % des enfants de cadres supé
rieurs maîtrisent l’ensemble des compétences en lecture 
et en calcul.

En ce qui concerne l’âge scolaire, les enfants qui, à l’en
trée au CE2, ont un an de retard, sont dans quatre cas sur 
dix en dessous des compétences de base en lecture, et 
dans deux cas sur trois en dessous des compétences de 
base en calcul. Parmi les enfants “à l’heure” ou "en 
avance”, ces proportions sont deux fois plus faibles.

Enfin, en ce qui concerne les performances filles-garçons, 
les filles sont moins nombreuses parmi les élèves qui sont 
en dessous des compétences de base en lecture. En 
calcul, quel que soit le niveau des compétences, les écarts 
sont trop faibles pour être jugés significatifs.

■  En septembre 1994, sur dix entrants en sixième,

- un peu plus d’un ne maîtrise pas les compétences de 
base en lecture (saisir l’information explicite de l’écrit) ;

- entre huit et neuf maîtrisent les compétences de base, 
dont un peu plus de trois d’entre eux maîtrisent unique
ment ces compétences de base ; trois maîtrisent égale
ment les compétences approfondies (reconstituer 
l'organisation de l’explicite) ; enfin, deux maîtrisent les 
compétences remarquables (découvrir l’implicite d’un 
texte) et donc l’ensemble des compétences en lecture.

En ce qui concerne le calcul, sur dix entrants :

- un peu plus de deux ne maîtrisent pas les compétences 
de base (connaître et utiliser les entiers, connaître les 
règles élémentaires sur les décimaux) ;

- entre sept et huit élèves maîtrisent les compétences de 
base dont un peu moins de cinq maîtrisent uniquement ces 
compétences ; deux maîtrisent aussi les compétences 
approfondies (maîtriser les entiers, connaître et utiliser les 
décimaux, résoudre les problèmes) ; enfin, un peu moins 
d’un maîtrise également les compétences remarquables 
(résoudre des problèmes nécessitant l’organisation d’une 
démarche, justifier une réponse), et donc l’ensemble des 
compétences.

Parmi les élèves qui ne maîtrisent que les compétences 
de base en calcul, un sur deux a correctement répondu à 
9, 10 ou 11 des 15 items qui constituent le bloc des 
compétences approfondies (le seuil de réussite de 75 % 
correspond à 12 items).

En ce qui concerne la géométrie, sur dix entrants :

- un peu moins de quatre ne maîtrisent pas les compéten
ces de base (connaître et tracer les figures usuelles dans 
le plan) ;
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- six élèves maîtrisent les compétences de base dont un 
peu moins de quatre maîtrisent uniquement ces compé
tences ; moins de deux maîtrisent aussi les compétences 
approfondies (maîtriser le vocabulaire géométrique, réali
ser des travaux géométriques à partir de données) ; enfin, 
un sur vingt maîtrise les compétences remarquables (réa
liser des travaux géométriques nécessitant un choix ou 
l’organisation d’une démarche, justifier une réponse) et 
donc l’ensemble des compétences.

Tableau III - Répartition des élèves de sixième 
selon les niveaux de lecture, de calcul 
et de géométrie en 1994

Lecture C alcu l G éom étrie

Ne m a îtrisen t pas les com pétences de base 1 4 ,4 % 23,0  % 38,0  %

M aîtrisen t un iquem ent les com pétences 

de base
34,1 % 48,4  % 39,1 %

M aîtrisen t auss i les com pétences 

app ro fond ies
30,1 % 20,4 % 1 6 ,0 %

M aîtrisent en ou tre  les com pétences 

rem arquab les
2 1 ,4 % 8,2 % 6,9  %

Ensem ble 1 0 0 % 1 0 0 % 1 0 0 %

La mise en perspective des répartitions des élèves selon 
les compétences en géométrie et en calcul de chaque 
élève montre que 16 % des élèves sont en dessous des 
compétences de base en géométrie et en calcul. À l’in
verse, moins de 3 % des élèves entrant en sixième maîtri
sent l’ensemble des compétences en géométrie et en 
calcul (tableau IV).

Tableau IV  -  Répartition des élèves de sixième 
selon les niveaux de géométrie et de calcul en 1994

' ' \ C a l c u l

G é o m é tr ie ^
N iveau 1 N iveau 2 N iveau 3 N iveau 4 Tota l

N iveau 1 1 6 ,0 % 1 8 ,0 % 3,8 % 0,2  % 38,0 %

N iveau 2 5,9  % 22,7 % 8,2  % 2 ,3  % 39,1 %

N iveau 3 1 ,0 % 6,4 % 5,7  % 2,9 % 1 6 ,0 %

N iveau 4 0,1 % 1 ,3 % 2,7 % 2,8 % 6,9 %

Total 23,0  % 48,4  % 20,4 % 8,2 % 1 0 0 %

Quand on rapproche géométrie et calcul, très peu d’élè
ves maîtrisent l’ensemble des compétences dans un do
maine et se situent en dessous des compétences de base 
dans l’autre (0,3 %). Si l’on s’en tient à la proportion 
d’élèves portée sur la diagonale du tableau (et qui corres
pond aux mêmes niveaux de compétences dans les deux 
disciplines), la somme atteint environ 47 %. En élargissant 
cette diagonale d’une unité, cette proportion est alors de 
91 %. En d’autres termes, seul un élève sur dix a des 
niveaux de compétences en géométrie et en calcul sensi
blement différents, et un sur deux a des niveaux identi
ques.

La mise en perspective des répartitions des élèves selon 
les compétences en lecture et en calcul montre que 7 % 
des élèves sont en dessous des compétences de base en 
lecture et en calcul (tableau V). À l’inverse, près de 5 % 
des élèves entrant en sixième maîtrisent l’ensemble des 
compétences en lecture et en calcul. En 1992, ces propor
tions étaient respectivement de 5 % et de 7 %, ce qui, à 
nouveau, est pratiquement identique.

De même qu’au niveau du CE2, quand on tient compte à 
la fois de la lecture et du calcul à l’entrée en sixième, très 
peu d’élèves maîtrisent l’ensemble des compétences 
dans une discipline et se situent en dessous des compé
tences de base dans l’autre (1,3 %). Si l’on s’en tient à la 
proportion d’élèves portée sur la diagonale du tableau (et 
qui correspond aux mêmes niveaux de compétences dans 
les deux disciplines), la somme atteint environ 37 %, ce 
qui est inférieur à ce que l’on observait au niveau du CE2. 
En élargissant cette diagonale d’une unité, cette propor
tion est alors légèrement supérieure à 94 %. En d’autres 
termes, seul un élève sur vingt a, à l’entrée en sixième, 
des niveaux de compétences en lecture et en calcul sen
siblement différents.

Tableau V - Répartition des élèves de sixième 
selon les niveaux de lecture et de calcul en 1994

^ ^ C a l c u l

L e c tu re ^ ,. ,
N iveau 1 N iveau 2 N iveau 3 N iveau 4 Total

N iveau 1 7 ,3  % 5,6  % 1 ,3 % 0,2 % 1 4 ,4 %

N iveau 2 11, 6 % 1 7 ,8 % 4,3  % 0,4  % 34,1 %

N iveau 3 3,1 % 1 6 ,8 % 7,2  % 3,0  % 30,1 %

N iveau 4 1 ,0 % 8,2  % 7,6  % 4,6  % 2 1 ,4 %

Total 23,0  % 48,4  % 20,4  % 8,2  % 1 0 0 %

Parmi les enfants d’ouvriers, deux sur dix sont en dessous 
des compétences de base en lecture, un peu moins de 
quatre sur dix en dessous des compétences de base en 
calcul, de même en géométrie. Parmi les enfants de ca
dres, ces proportions sont deux fois moins élevées. À 
l’opposé, 13 % des enfants d’ouvriers maîtrisent l’ensem
ble des compétences en lecture, contre 42 % des enfants 
de cadres. En calcul, ces proportions sont de 6 % pour les 
enfants d’ouvriers et de 20 % pour les enfants de cadres, 
tandis qu’en géométrie elles sont de moins de 5 % pour 
les enfants d’ouvriers et de 15 % pour les enfants de 
cadres.

En ce qui concerne l’âge scolaire, parmi les enfants qui 
présentent un retard scolaire de un ou deux ans à l’entrée 
en sixième, la proportion de ceux qui ne maîtrisent pas les 
compétences de base en lecture, en calcul ou en géomé
trie est deux fois plus élevée que pour les élèves “à 
l’heure" : parmi les élèves “en retard” , un sur quatre est en 
deçà des compétences de base en lecture, un sur deux en 
deçà des compétences de base en calcul ou en géométrie. 
Chez les enfants “à l’heure”, ces proportions sont de 11 % 
en lecture, 23 % en calcul et 33 % en géométrie.

Enfin, en ce qui concerne la comparaison filles-garçons, il 
ressort que les filles maîtrisent plus souvent les compé
tences en lecture fines (approfondies et remarquables) 
que les garçons. En mathématiques, qu’il s’agisse du 
calcul ou de la géométrie, les différences notées sont trop 
faibles pour être jugées significatives.

Agnès Brizard /  DEP C2
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MÉTHODOLOGIE

Les nomenclatures de niveaux en lecture et en calcul à l'en
trée au CE2 et en sixième ont été construites à partir des 
épreuves d ’évaluation de septembre 1994, selon le principe 
adopté en 1992. L'ensemble des items en lecture d ’une part, 
et en calcul d'autre part, ont été recensés dans les quatre 
protocoles, puis répartis en trois blocs de compétences. Cette 
répartition repose sur la seule analyse des contenus des 
exercices (situation, support, consignes) et permet d'obtenir 
des nomenclatures hiérarchisées en trois postes. Pour la 
nomenclature en géométrie en sixième, le principe de cons
truction est identique aux précédents.

Pour le niveau CE2, les grilles sont les suivantes :
En lecture :
-  compétences de base : reconnaître les mots courants, 
déchiffrer les mots inconnus, comprendre un texte simple ;
- compétences approfondies : retrouver des informations 
simples contenues de manière non explicite dans un texte ;
-  compétences remarquables : comprendre un texte en met
tant en relation les informations qu'il contient.

En calcul :
-  compétences de base :conna ître les entiers et les addition
ner, exploiter un tableau à double entrée ;
- compétences approfondies : soustraire et multiplier des 
nombres entiers ;
- compétences remarquables : analyser et résoudre des 
problèmes.

Pour chaque bloc de compétences, on a défini un seuil de 
réussite, qui représente le nombre minimum d’items auquel 
un enfant aura dû correctement répondre pour ma îtriser les 
compétences du bloc concerné. Conformément aux règles en 
ce domaine, ce seuil a été fixé à 75% des items. Ainsi, on dira 
qu’un élève de CE2 maîtrise les compétences de base en 
lecture s'il a correctement répondu à au moins 12 items sur 
les 16 du bloc compétences de base. Ce même élève maîtrise 
les compétences approfondies s'il a répondu à au moins 12 
items sur les 15 du bloc des compétences approfondies et à 
au moins 12 items sur les 16 du bloc des compétences de 
base. Enfin, il maîtrise les compétences remarquables s'il a 
correctement répondu à au moins 15 items de ce bloc et à au 
moins 12 items du bloc des compétences approfondies et à 
au moins 12 items du bloc des compétences de base.
En ce qui concerne le calcul, la démarche pour répartir les 
élèves dans les trois blocs de niveaux de compétences est 
analogue.

Cet ensemble des règles permet alors d’affecter chaque élève 
dans un des quatre niveaux en lecture ou en calcul suivants :
- ne ma îtrise pas les compétences de base,
- ma îtrise uniquement les compétences de base,
-  maîtrise également les compétences approfondies,
- maîtrise en outre les compétences remarquables, et donc 
l ’ensemble des compétences.

Au niveau de la sixième, les grilles de nomenclatures en trois 
postes sont :
En lecture :
-  compétences de base : saisir l ’implicite d'un texte ;
-  compétences approfondies : reconstituer l'organisation de 
l'explicite ;
- compétences remarquables : découvrir l'implicite.

En calcul :
-  compétences de base : connaître et utiliser les entiers, 
conna ître les règles élémentaires sur les décimaux ;
- compétences approfondies : maîtriser les entiers, connaî
tre et utiliser les décimaux, résoudre des problèmes simples ;
- compétences remarquables : résoudre des problèmes né
cessitant l ’organisation d'une démarche, justifier une réponse.

En géométrie :
-  compétences de base : connaître et tracer les figures 
usuelles dans le plan ;
- compétences approfondies : maîtriser le vocabulaire géo
métrique, réaliser des travaux géométriques à partir de don
nées ;
- compétences remarquables : réaliser des travaux géomé
triques nécessitant un choix ou l ’organisation d’une démar
che, justifier une réponse.

Le principe adopté au niveau de la sixième pour répartir les 
élèves suivant les trois blocs de niveaux précédents en lecture 
et en calcul, puis selon quatre groupes est rigoureusement 
identique à celui mis en oeuvre au niveau du CE2.

Les résultats présentés dans cette Note ont été calculés à 
partir d ’échantillons représentatifs au niveau national d'élèves 
entrant au CE2 ou en sixième et scolarisés dans des établis
sements d'enseignement public ou privé sous contrat. Ces 
élèves, environ 2 500 à chaque niveau, ont passé l’ensemble 
des épreuves de français et de mathématiques en septembre 
1994.

Tableau M1 - Nomenclature des compétences en lecture - Évaluation CE2 1994

N° des item s Seuil de réuss ite

1 . C o m p é te n c e s  de  b ase  :

re c o n n a ître  les  m o ts  c o u ra n ts , d é c h if f re r  les  m o ts  in c o n n u s , 

c o m p re n d re  un  te x te  s im p le

R econnaître  les m ots couran ts  e t déch iffre r des m ots inconnus, com prendre  le sens d'un 

m ot dans ses con tex tes  usuels, com prend re  des cons ignes et des énoncés s im p les  et 

usuels, p ré leve r une in form ation  s im ple  et exp lic ite m e n t énoncée dans le texte .

1 ,2 ,3 ,  4, 6 ,1 2 , 

18, 68, 6 9 ,7 0 ,7 1 ,  

72, 73, 74, 75, 

43 (codes 1,2,4)

12 item s

2 . C o m p é te n c e s  a p p ro fo n d ie s  :

re tro u v e r  les  in fo rm a tio n s  s im p le s  c o n te n u e s  de m a n iè re  n on  e x p lic ite  d a n s  le  te x te  

R econnaître  et sa vo ir u tilise r des ind ices topograph iques e t textue ls , d ispose r des 

conna issances qui pe rm e tten t de  se se rv ir d ’un d ic tionna ire , re trouver des in form a tions  

s im ples non exp lic itées  dans le texte.

5, 8, 9 ,1 3 ,1 4 ,1 5 ,  

16, 1 7 ,1 9 , 2 0 ,2 1 , 

22, 23, 24, 25

12 item s

3 . C o m p é te n c e s  re m a rq u a b le s  :

c o m p re n d re  un  te x te  en m e tta n t en re la tio n  les  in fo rm a tio n s  q u 'i l  c o n t ie n t 

T ra ite r les ind ices  g ram m aticaux pour pa rven ir à une lecture  plus préc ise , constru ire  par 

in férence  des in form a tions  à p a rtir de ce lle s  données par le texte, tro u ve r l'une des 

in ten tions  poss ib les  du texte.

7 ,1 0 ,1 1 ,2 8 ,2 9 ,  

3 0 ,3 1 ,3 2 ,  33, 34, 

35, 36, 37, 38, 76, 

77, 78, 79, 80

15 item s
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Tableau M2 - Nomenclature des compétences en calcul -  Évaluation CE2 1994

N° des item s Seuil de  réuss ite

1 . C o m p é te n c e s  de base  :

c o n n a ître  le s  n o m b re s  e n t ie rs  e t le s  a d d it io n n e r , e x p lo ite r  un  ta b le a u  à d o u b le  e n tré e  

C om prendre  les dés igna tions  écrite  et o ra le  des nom bres entie rs , com pare r et o rdonner 

les nom bres en tie rs , m a îtr ise r la techn ique  et l'u tilisa tio n  de l ’a dd ition , lire  ou p lacer 

des données dans un tab leau à doub le  entrée.

24, 26, 3 1 ,3 2 , 33, 

4 0 ,4 1 ,4 2 ,4 3 ,  44, 

45, 46, 47, 56, 57, 

58, 59

13 item s

2 . C o m p é te n c e s  a p p ro fo n d ie s  : 

s o u s tra ire  e t m u lt ip l ie r  des  n o m b re s  e n t ie rs

M ettre  en oeuvre  les techn iques opé ra to ires  de soustrac tion  e t de m u ltip lica tion , 

com pare r des nom bres donnés sous fo rm es add itives  et m u ltip lica tives , u tilise r 

la soustrac tion  et la m u ltip lica tion  (ca lcu l m enta l, p rob lèm e sim ple ).

27, 28, 29, 30, 34, 

35, 36, 37, 38, 48, 

49, 50, 51

10 item s

3 . C o m p é te n c e s  re m a rq u a b le s  : 

a n a ly s e r e t ré s o u d re  d es  p ro b lè m e s

U tilise r les  p rop rié tés  de la p ropo rtionna lité , ana lyse r des s itua tions  et les résoudre .

25, 39, 52, 53, 54, 

55, 63, 64, 65, 66, 

67, 68

9 item s

Tableau M3 - Nomenclature des compétences en lecture - Évaluation sixième 1994

N° des item s Seuil de réuss ite

1 . C o m p é te n c e s  de base  :

s a is ir  l ’ in fo rm a tio n  e x p lic ite  de l ’é c r it

C om prendre  de qui ou de quoi on parle , tire r des in form a tions  ponctue lles  d 'un  écrit.

5, 6, 9 ,1 1 3 item s

2 . C o m p é te n c e s  a p p ro fo n d ie s  : 

re c o n s t itu e r  l ’o rg a n is a t io n  de l ’e x p lic ite

R etrouver l’encha înem en t log ique du texte , m a îtr ise r les règles p rinc ipa les  du code  écrit, 

u tilise r les ressources du contexte .

1 ,2 ,  3 ,4 ,1 0 ,1 2 ,  

1 3 ,1 6 , 33, 35, 37, 

38, 39, 40, 43, 44, 

52 à 68

25 item s

3 . C o m p é te n c e s  re m a rq u a b le s  : 

d é c o u v r ir  l ' im p l ic i te  d ’un  te x te

M ettre  en re la tion  deux in form ations, d égager le p résupposé  d 'un  énoncé, dégager 

du co n te x te  le sens d 'un  m ot inconnu.

7, 8, 15, 34, 36, 

50, 69, 70

6 item s

Tableau M4 - Nomenclature des compétences en calcul -  Évaluation sixième 1994

N° des item s Seuil de réuss ite

1 . C o m p é te n c e s  de b ase  :

c o n n a ître  e t u t i l is e r  les e n t ie rs , c o n n a ître  les  rè g le s  é lé m e n ta ire s  s u r les  d é c im a u x  

L ire et écrire  des nom bres entie rs, com pare r et ranger des nom bres entie rs  (u tilise r 

les s ignes co rrespondan ts), m ettre  en oeuvre  les techn iques opé ra to ires  de l'add ition , 

de la soustrac tion , de la m u ltip lica tion  s im ple  e t de  la d iv is ion  s im ple  su r les entie rs , 

cho is ir et exécu te r des opé ra tions  su r les entie rs , e ffec tue r des travaux é lém enta ires  

su r les déc im aux.

1 ,2 ,3 ,  4, 37, 38, 

45, 46, 47, 48, 49, 

5 0 ,5 1 ,5 4 ,  55, 56, 

63, 64

15 item s

2 . C o m p é te n c e s  a p p ro fo n d ie s  :

m a îtr is e r  les  e n t ie rs , c o n n a ître  e t u t i l is e r  les  d é c im a u x ,

ré s o u d re  d e s  p ro b lè m e s  s im p le s ,

L ire et in te rp ré te r l’éc ritu re  décim a le  d ’un nom bre, com pare r et ranger des décim aux, 

m ettre en oeuvre  les techn iques opé ra to ires  de l'add ition , de la soustrac tion  , 

de la m u ltip lica tion  sur les décim aux, réa lise r des travaux num ériques fa isan t appe l 

à l’ana lyse  d 'une  s itua tion .

5, 1 2 ,1 3 , 22, 23, 

24, 29, 30, 39, 40, 

4 1 ,4 2 ,5 7 ,  58, 74, 

75, 76

13 item s

3 . C o m p é te n c e s  re m a rq u a b le s  :

ré s o u d re  d es  p ro b lè m e s  n é c e s s ita n t l ’o rg a n is a t io n  d 'u n e  d é m a rch e , 

ju s t i f ie r  u ne  ré p o n s e

R ésoudre  un prob lèm e de p ropo rtionna lité  ou réa lise r un trava il com plexe  su r les entie rs, 

ju s tif ie r le cho ix  ou le re je t d 'une  so lu tion  donnée  à un prob lèm e.

14, 19, 20, 2 1 ,3 5 , 

36, 62, 8 1 ,8 2 , 83

8 item s
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Tableau M5 - Nomenclature des compétences en géométrie - Évaluation sixième 1994

N° des item s S euil de réuss ite

1 . C o m p é te n c e s  de b ase  :

c o n n a ître  e t tra c e r  les  f ig u re s  u s u e lle s  d a n s  le p la n

R econnaître  des figu res  é lém enta ires , e ffec tue r des  tracés é lém en ta ires  su r un support 

donné, e ffec tue r des travaux é lém en ta ires  su r des g randeurs géom é triques (longueurs, 

périm ètres, a ires).

6, 7, 9, 1 6 ,1 7 , 28, 

43, 44, 52, 53, 69, 

77, 78, 79, 80, 89, 

90

13 item s

2 . C o m p é te n c e s  a p p ro fo n d ie s  :

m a îtr is e r  le v o c a b u la ire  g é o m é tr iq u e , ré a lis e r  d es  tra v a u x  g é o m é tr iq u e s  

à p a r t ir  de  d o n n é e s

M a îtrise r le vocabu la ire  desc rip tif de la géom étrie , e ffe c tu e r des travaux géom étriques 

su r des con figu ra tions , géom étriques s im ples, e ffec tue r des travaux géom étriques 

su r des g randeurs  données.

8, 10, 1 1 ,1 5 , 31, 

32, 33, 34, 67, 70, 

7 1 ,9 1 ,9 2

10 item s

3 . C o m p é te n c e s  re m a rq u a b le s  :

ré a lis e r  d e s  tra v a u x  g é o m é tr iq u e s  n é c e s s ita n t un  c h o ix  ou  l 'o rg a n is a t io n  d ’ une  

d é m a rch e , ju s t i f ie r  une  ré p o n s e

D écrire  ou constru ire  une figu re  com plexe , e ffec tue r des travaux su r des g randeurs  

géom étriques à pa rtir d ’é lém ents à organ iser.

18, 66, 6 8 ,7 2 3 item s
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